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JFAN OF. HEINZELIN DE BRAUCOURT (Bruxelles) 

1. INTRODUCTION. 

Le projcl ù'anaIJ'sl~r la sLraLiglllphie des flll'l1lilLions qUüLernaires au 
\'oisinngc de J'exutoire du lac Édouard fuL l'Orll;,ll pill' M. V. \ A:'\ STRAELE'i, 
Présidenl d,~ l'InsliluL des Pares Nationaux du Congo neIge, lJui aVilit 
reeOJ)Ull de longue daLe les ressources paléonLolog-iques de la région, 

En 19~{5 déj:L, H. DA:VIAS avaiL éLé invilé il procéder il quelque' son luO'es 
il l'occasion de sa mission h:vdrouiologique aux lacs [(iVll et Édouard. Ses 
observaI ions on l l-Ll~ consignées dans une cou ri e noIe ('), piU'U0 i.lYi:lrÜ l' ifl\'en­
Laire complet rie ses maLériaux, Lors de la préparaLion de ce lL,{-Ci à l'instiLut 
royal des Sciences naLureli s de Belgique, :VI. le Direcleur de laboraloire 
[.'. T\\'IESSJo;L'.'IA\N mil ultérieurement en évidence un fragmenL de mandibule 
hurllaine uux Ll'aiL: 1 arLiculièrOlllenl l'olm'L "', CelLl' découverLe allait nJOli­
\'er définiLivement les perspel'üves de recherche, 

,Je no [luis assez apprécier l'honneur f)ue m'a l'aiL :'vl. V. YA\ STn.\ELE:\ 
cn rn'Hppelant alors i\ réuli::ier ses vues, elle euLrepri:e liée: uS se_ nu 'Jlices 
c't Loujours dolée ries llieilleurs supports el il sHit y ajouter, pal' son 
hUlllilinc libéralilé, l'cllcourag'elllent le [JIu" sellsillle, Qu'il veuille Ilien 
lrouv('r ici l'cx[ll'l'ssioll de lllil gralitude, 

rI) n.\""!", II., I~J4·0. 
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Ulle bonlle parLie de la [lré[lal'illion IllaLérielle de l'expédilioll ill<,:olllbaii. 
il :\'1". J. DE \VILDE, COll::icrvaleur au Pan; !\aLiOlliLl ,·\lberL, aUlll'b de qui j'ili 
ll'OllYé la plus aeli\'l~ eL la pJLl~ cordiale collaboralion, .le ['elll'elllelTie cl1a­
lUllI'UU3('IlWlll aillsi que .vl. II' LieuLenaIIL-Cnlulll'l (;. V.\\ COOLS, ,durs CUllsur­

valeur du l'url: NilLional ,\lberL, eL ,\'1. le Major .\. (;U,LL\IlIl, Ac!ulinl:il.l'a\cul'­

CUllsel'v,LlI"ul' du Parc NalionaL de 1Tpllmoa, qui lll'ilcl'orclèl'cnl relU' upplli 

el veillùr811l ,'t CLllllplt'Lel' le 111i1lôriel scienLifique adérlUal. 

Une fois SUI' plm:c, l'inspecLion LIes affleul'(~lllell[,; natul'(>\s ('l quclque::; 

SOJldagl~s au puurLour d'I 'llilngu Ille permirenl rie c:hoisir le sile ilppHrelll­

lllenL le plus favorable, llun loill du prell1ier sondage de H, DAMAS, 

Les Lravaux de fuuille cl les )Jl'OspecLions régionales eurenl lieu enLre 
le :.:'5 avril el te 23 juilleL 19:}O. Près de DOO Ill" de sable, de lerre el de 

caillouLis furenl exLraits cl Iri ''s, "ur le seul chanlier d'lshallgo, 

Il upparuL loulefois que te ile d'lshango ne puuvail fournil' Ü lui seul 

les i! l'crU tllell L. capi! btes de le daler et Je te sil Ller dans une séquem:e sLra Li­

gl'Llphiquc. ,\fin de l'insérer dans un schéma géolfJ<Tique [Jlus \11"lo, la régioll 

fui prospecl.ée pal'loLJI. où des coupes nalurelles élaient accessibles, ,'1 l'init':­

rieur d'un krl'lloil'l' de flOU km" ('lIviron, Ce ~erl'iloire 'étend depuis le pied 

orienl.ill dn IlIa~sif du Tshiahel'inlll ju qLl'~l la Basse-LuiJilia ([l'olllièl'e rio 

l'liganda) et dl' ta rive sepLenlriollale du lac Éduuard il la KarLlrUIlll'. Il esl 

ll'ilversé llill' j 'Éq lIaLeu r. 

Des InellllJros du personlll'i indigène du Pare Naliorwl ,\t1JC'rL el vingL ll'il­

vailleurs, jeunes I3ashu venus de leurs luintains vill,lges, [llronL lI1is ,'t 1l1il 

disposiliulJ. .Je dé. ire les engl )bcr tous dans t't~luge qu'ils Il1IJ rilellL, PUUI' 
la bunne vulonlé cL J'alLenl.ion qu'jJ~ onL mises iL [JoursuiVl'e Ull tl'a\tLil peu 

couLumier, tians des ein:onsLatlces rendues piLl'fois délical0s pal' la P!'l::,cllce 

conslante de la g-riLlldc J'ilUllè a.fl-ieaine. lsltungo a él.é pendanl quelque !enlp~ 

une sorll' cle large eoll1nlllnaul6 h,\'lll'irle où la règle essenlielle étail "illlpll"­

Illellt le IIlul uel l'especl. : le~ iLllilllilUX, Jes indigènes el l'élranger :1\,lieIIL 

visibleilleltl le SOllCi dl' \,Ifllll'I' il leur,.; acli"ilés l'espl'cl.i\'l's sans trop se 

gênel' les UIl, les auLre:,. 

Ll'S ('ollcdiou:, a,\,uIl l'lt' ri 'pos(\ 's il t'IlI:,LiLuL roya 1 des SCil'I\('e;:; natu­

relles d(' l3elgi'lue, il fuI. pL'()('<"dé ~L lel1t' lui,;e cn ordre, aux dt'gag'èl1lenL el 
iLUX l'P;:taul'illiorls 116('(':':,lil'l'';. 

.J'ai ilélléfici<" des l'on('out'::; le:-:i plus aul.oris(s IIOIH la discussioll dl'." résul­
Lats cl dps queslions l'ilt'illlèlp:, : CI'UX cie NI:'vJ, VV. ,\OA~I, 1;;. C,\,"lEI1, ,\. T. J-top­
\\'OOD, J. LEPt;I:SO\\E, F. T"'IJ';SSEUJ,\\\l el H.. \'X~ T"SSEL. .\11 VI , le:-:i pt'ui'e:,;:;eul':' 
P. PncvosT, J, PIVF.TE.\C l'l L. LI T,\L'J) [l\(' 1'('·ervèl'(~III. l'al:I:ll··il le plu,; cor­

dial il IiI l''ill'lllLt, des Seiences de l ',II'i:-:i, L'iclenLi[ieaLion des l'estes ries IIlillll­
mifèl'cs est l'lX'llVI'(' du .\/1.\11. .\. T. Ilop\\,oon ('1 X. ~\;II::iO\~E' ccll(~ dc,; 

mollusques esL l'("ellvre de iVl, \\', ...\Il,\~J. .le n'elill'e dlllll,: fla:; selll en li"'lll) 

dl' l'om l' 'dllll' j'ael'onl 
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de comple dans l'acwl11plissenlenl de ce lmvail; il esL aus i l'œuvre ue ceux 
qui olll enlrelenu autour de moi leur il'l'ernplaçable arnitié el l'aPPlli de 

Il'ur aulorilé. 

.Je Il'oublie pas enfin l'aide de Illes aimables L:ollabol'tlLeul's M"''' S. I3EH­

tiEU el ;,,1. H.-H. !30DEUX. 

ATMOSPHÈRE ET PAYSAGE. 

Les plaines qui prolongent le lac Édouard vers le norù, entre deux rangs 
pal'allèles de hautes l1lontuo'ncs, ne l'ec:oivent flue des pl'écipiLutions irrégu­
lières et au total assez peu ilbonduntes. Le sou:-sol très perméable ne lai se 
suinter l'eau que dans le fond Iles vallons, 011 les brous ailles ct la végéla­
tion ligneuse se disputenL III place. Au dehors de ces étroites ra.vines, le 
regard porle Sur une teppe parsemée de li uelq ues eu phorues et. ae<Lcins. 

Les e cill'jJenlenls rnonlagneuJc latémux, élevés de 1.000 ù 2.000 ni en 

moyenne, forlllent le fronlièl'l's nalurelles de la plaine, disposée cornll1e un 
fonù d'auge, el l'écarlenL des influences extérieures. C'est un monde isolé 

el nu, l1lais plus ecrcl cl 1 lus barbare (lue les déchirures des monlagnes 
voisines, où le elil1laL el ['ambiance sonl moins '.ll\sLères. 

Dans la ]llnille 11iIiJilc encore Ioule une faune de !Jl'oboseidicns, d'ongulés 

et. de gl'ands fauves, sinlilaire ù telle qui a peUL lé le Pliucène européen. 
Chaque jOllr de marehe [ait rencollLrel' l'authenl.ique cl, del'l1ier frémissc­

Illenl des ll\ondes préhistoriques, 

II. - HISTORIQUE
 

ET DONNÉES CARTOGRAPHIQUES.
 

1. HISTORIQUE. 

.\u débul de l'année t8/G, STA\T.EY était arrivé l'II vue du lac George, 
llon loin de la l'ive orienl.ale du la . ]~d(Juard, mais il Ile passa pas plus avant 

eL l'ejoignit la roull' suivie !Jal' SPEKE et GRA:\T en bordure du lac Victoria (1). 
l';n 1889, il remonla la lIaule-Semliki après son expôdilion rie secours à 
Ei\UN PACIA, [Hiis, suivallt la piste de « Karimi " (aduellell1enl le col cie 

('l 51".\\I.I-:Y, Il. :\1., J"Î!). "01. l, pp. "·Jli-}D; l. n, [1. ~)I(i; IR00, ,'ul. II, carle (i[l(liea.­

lioll SH~LEY, Il jall'-it'I" ISÎ(i). 




